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 -   C'est en  11886699 que le Ministre de l'Instruction Publique crée à Marseille 
(Faculté des Sciences, aux Allées de Meillan) le premier laboratoire de province consacré 
aux recherches de zoologie marine qui préfigure celui d'Endoume.  Mais c'est avec Antoine 
Fortuné MARION, qui en assure la direction en 1872, que l'Histoire de ce laboratoire 
commence réellement. Le succès rencontré par le laboratoire de la Faculté des Sciences 
l'amène a projeter une véritable station marine située en bord de mer. L'inspection générale estime que 
l'emplacement envisagé à la pointe d'Endoume semble naturellement indiqué pour un tel projet et la municipalité 
en place l'accueille favorablement dès 1882. A l'issue de nombreuses années de démarches, de tracasseries et 
péripéties multiples, la construction de la Station de zoologie marine est enfin achevée sur le terrain de la Batterie 
des Lions à la pointe de Malmousque. Les premiers travaux de recherche peuvent commencer durant l'été 11888899.  
 
 

Outre des travaux de recherche fondamentale menés, à partir des dragages des fonds du 
golfe de Marseille, en particuliers sur les Annélides et Echinodermes, A. F. Marion 
s'intéresse plus particulièrement aux questions liées à la pêche. Par ailleurs, il souhaite 
"éduquer et distraire" le public marseillais, et en 1891 le premier Aquarium public de 
Marseille est ouvert à la Station Marine. 

Divers prix et récompenses personnels consacrent ses travaux, et en 1900, lors de 
l'Exposition Universelle de Paris, la "Station Zoologique d'Endoume" se voit décerner une 
médaille d'or "pour ses produits et plans".   

 
      La période qui suit la mort (en janvier 1900) d'A.-F. Marion laisse apparaître la Station en retrait, sans réelle 
perspective de développement. Les directions successives doivent faire face à des difficultés de tous ordres. Durant 
la première guerre mondiale la Station cesse ses activités, elle aura du mal à s'en relever ; après une remise en état 
partielle en 1920, le laboratoire Marion doit continuer d'affronter nombre de difficultés.  
 

Enfin, l'année 1938 voit la rénovation du laboratoire entreprise, et  la réouverture de l'Aquarium public. En 
1939 le Laboratoire Marion est rebaptisé officiellement "Station Marine d'Endoume". Sous la direction de G. 
Kollman (la direction de fait est assurée par Georges Petit, sous-directeur) , une nouvelle orientation scientifique 
est prise avec la première tentative de faire apparaître, aux côtés de la biologie marine, des travaux d'observations 
sur les principaux éléments physiques et chimiques et de permettre des recherches pour mettre en relief 
l'interdépendance des phénomènes.  La Station Marine fonctionne à peu près durant la seconde guerre. La Villa 
"Nord-Cap" fait, en 1946, l'objet d'un arrêté municipal en vue de l'agrandissement de la Station Marine 
d'Endoume, elle sera utilisée pour loger les chercheurs de passages qui commencent à venir nombreux pour 
travailler sur place.  

 
   C'est en Octobre 1947 que se produit l'événement qui aura une grande 

importance pour l'avenir de la Station Marine d'Endoume : Jean-Marie PERES est nommé 
à la Faculté des Sciences de Marseille et occupe le poste de sous directeur de la Station. Il 
en est nommé directeur en 1948.  

Dès 1949 les recherches menées à la Station ne se limitent plus à l'anatomie et la 
physiologie des animaux marins, mais cherchent de plus en plus à traiter du peuplement 
marin et des rapports de ces organismes avec le milieu dans lequel ils évoluent. L'année 
1949 voit également la parution du premier fascicule du Recueil des Travaux de la Station 
Marine d'Endoume, revue qui publiera les résultats des travaux scientifiques réalisés et 
permettra de multiplier les échanges avec d'autres sites scientifiques, nationaux ou 
internationaux. Par ailleurs, face à l'exiguïté des locaux, J.-M. Pérès entreprend 
l'agrandissement de la Station ; il obtient des subventions pour acquérir l'équipement 
nécessaire à la diversification des activités scientifiques de la Station. 

 
En 1954 le premier enseignement d'Océanographie biologique (DEA) est créé en France, à la Station Marine 

d'Endoume, sous la direction du Professeur J.-M. Pérès. Grâce à lui et à ses collaborateurs, la  Station Marine va 
alors devenir un grand centre moderne d'enseignement et de recherche océanographiques véritablement 
pluridisciplinaire. En 1958, elle perd son aquarium public qui laisse la place à des locaux de recherche, un nouveau 
bâtiment est achevé, son premier chalutier océanographique, l'Antedon, est construit. En 1961 l'Anse des cuivres 
devient une réserve biologique interdite de pêche, à laquelle les scientifiques de la Station ont accès pour leurs 
prélèvements et leurs travaux. 
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En 1963, puis en 1966, grâce au soutien du Comité pour l'Exploitation des Océans de la DGRST, un troisième 
et un quatrième bâtiments complètent les locaux de la Station Marine d'Endoume.  

Les activités scientifiques continuent de se diversifier : effets des pollutions sur le benthos méditerranéen, sur 
la masse d'eau et le plancton ; travaux liés à l'élevage de poissons et crustacés. Un nouveau chalutier, l'Alciope, 
plus spécialement destiné aux recherches sur le plancton et l'hydrologie, est construit. Des embarcations plus 
modestes (barques, boston) complèteront la flottille existante.  

 
La Station marine s'ouvre sur les divers domaines de l'Océanographie et sur les techniques les plus modernes 

(sédimentologie, aquaculture, biochimie, microbiologie, production primaire, pollution, hydrologie) ; elle acquiert 
un grand rayonnement international favorisé par la diffusion de périodiques, et par la formation en son sein de 
jeunes scientifiques étrangers. 
 

 La montée en puissance de l'écologie marine, les études du fonctionnement du plancton sont 
alors marquants de l'évolution des thématiques scientifiques. L'effectif des chercheurs a cru rapidement, passant 
d'une vingtaine en 1953, pour culminer à 90 en 1968.  C'est alors que la Station Marine d'Endoume va essaimer à 
Luminy : en 1968 les services de géologie, hydrobiologie et océanographie s'installent sur ce nouveau Campus.  La 
nouvelle structure de recherche formée par l'ensemble Endoume-Luminy prend alors le nom de Centre 
d'Océanographie. C'est en 1969 qu'elle obtient le "label" de laboratoire associé au C.N.R.S. (L.A. n° 41), J.-M. 
Pérès en assume la direction, parallèlement à celle de la structure dépendant de l'Université d'Aix Marseille II, 
l'U.E.R. des Sciences de la Mer et de l'Environnement.  

 
En 1983, à la suite de graves problèmes de santé, le Professeur J.-M. Pérès se retire de la direction, le 

Professeur François Blanc, spécialiste du pélagos, du traitement numérique et de la modélisation, lui succède 
(jusqu'en 1996). L'ensemble du laboratoire va prendre le nom de CCeennttrree  dd''OOccééaannoollooggiiee  ddee  MMaarrsseeiillllee. 

 
A la création de l'Institut National des Sciences de l'Univers le laboratoire est reconnu, en 1989, comme  

OObbsseerrvvaattooiirree  ddeess  SScciieenncceess  ddee  ll''UUnniivveerrss, avec un statut dérogatoire d'Unité de Formation et de Recherche au sein de 
l'Université d'Aix-Marseille II (aujourd'hui Université de la Méditerranée). Cette transition participe à l'évolution 
générale de l'Océanographie vers une approche plus globale, où l'informatique, la modélisation, la télédétection 
ont pris une part grandissante.  

 
Sous la direction du Professeur Lucien LAUBIER (1996-2001), puis celle du Professeur Ivan DEKEYSER 

(octobre 2001), le Centre d'Océanologie de Marseille compte aujourd'hui près de 200 personnes, réparties sur 2 
sites principaux (la Station Marine d'Endoume et le Campus de Luminy). Il regroupe, au sein de plusieurs unités 
associées au CNRS, des personnels scientifiques et des personnels d'accompagnement de la recherche et de la 
formation. Les scientifiques, chercheurs, enseignants-chercheurs, ainsi que des ingénieurs et techniciens, du CNRS 
et de l'Université, sont spécialistes des différentes disciplines qui font l'Océanologie - l'Océanographie : la biologie 
et l'écologie "marines", bien sûr, mais aussi la microbiologie, la géologie, la sédimentologie, la physique, la 
chimie, la biochimie, les mathématiques appliquées au domaine de l'Océan, l'halieutique, la biologie moléculaire et 
la génétique, enfin il accueille (depuis 1997) un groupe de chercheurs de l'IRD (ex ORSTOM).. 
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